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C’est un voyage que nous avons effectué avec nos amis Catherine et Guy Lamaurt, deux 

autres isérois passionnés aussi d’orchidées. 

 

Pour des raisons pratiques/techniques (bagages en soute impossibles), nous avons choisi 

Naples pour base aéroportuaire d’arrivée et de départ). 

 

Il y avait là du plus (possibilité de revenir via le Basilicate, avec des paysages très 

surprenants, comme les « Dolomites » locales, et aussi des taxons absents des Pouilles), mais 

aussi du moins (beaucoup de kilomètres au compteur). Nous n’avons finalement pas de 

regrets pour ce choix. 

 

Au bilan, nous avons incontestablement vécu là un beau voyage, dans une bonne entente, 

par une météo vraiment clémente, avec quelques découvertes patrimoniales et/ou 

culturelles d’un grand intérêt, et surtout des taxons bien présents : quasi tous ceux visés, et 

au moins 22 nouveaux pour nous qui avons pourtant déjà bien parcouru le bassin 

méditerranéen ! (La carte de vœux rituelle de fin d’année sera donc chargée !). 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



Déjà les protagonistes de ce voyage, cités plus haut : 

 



 

 

 

 

 



Et pour commencer, un résumé de notre pérégrination du 11 au 20 avril 2018 : 

Le 11, de Naples à Mattinata (hôtel Apeneste assez vieillot, et déjà squatté par un groupe 

d’orchidophiles allemands !), avec la visite d’une première station dans le Sud du Gargano en 

passant. 

Le 12 avril, prospections depuis Mattinata (et nouvelle nuit à l’hôtel Apeneste). 

Le 13, diverses stations depuis Mattinata, en allant vers Vieste (pour une nuit dans un gite 

assez difficile à trouver dans la vieille ville, mais sympa et proche d’un excellent restaurant). 

Le 14, autres stations vers Vieste, avant le retour sur Mattinata (nuit à l’Agriturismo 

Mattinata, très agréable). 

Le 15, route vers Martina Franca, avec des arrêts divers, tant pour le patrimoine local que 

pour les orchidées (et deux nuits à l’Agriturismo Masseria Madonna dell’Arco : très correct, 

mais un peu isolé et donc pas facile à trouver de nuit). 

Le 16, prospections autour de Martina Franca. 

Le 17, route de Martina Franca vers Lecce, avec arrêts divers, touristiques (un plus pour 

Lecce), mais aussi des orchidées en bord de mer (nuit à l’hôtel Aloisi, sans beaucoup de 

charme, mais à l’entrée de Lecce, d’où ce choix). 

Le 18, recherches réussies d’O. tardans et d’O. candica au nord de Lecce (nombreuses 

plantes fraîches !), puis longue route (avec de beaux arrêts et de belles observations) dans le 

Basilicate (nuit à l’hôtel Casa Reto à Potenza, lequel n’a pas été simple à trouver dans une 

ville pittoresque en hauteur et à circulation limitée). 

Le 19, quelques recherches autour de Potenza puis départ pour l’hôtel Arzano (bien localisé 

vers l’aéroport de Naples), avant le retour sur Allevard (ou la Chartreuse pour nos amis) le 

lendemain. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



 

 

 

Puis quelques biotopes ou vues des Pouilles (la baie de Mattinata sur la première photo) : 

 

 



 

 

 

 



 

Nous continuons enfin  par les Ophrys observés, nombreux, et d’abord les Pseudophrys. 

O.  lutea :  

 

 

O. corsica : 

 

 



 

O. sicula : 

 

 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



 

O. pseudomelena : 

 

 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



O. lojaconoi  (taxon précoce en fin de floraison): 

 

 

 

 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



O. funerea  (un taxon à assez grandes fleurs qui nous avais été indiqué comme O. lucifera, mais je ne 

le pense pas) : 

 

 

 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



et O. lucana (sur la route du retour, en allant vers le Basilicate, donc au Nord de son aire) : 

 

 

 

 

 

 



Petite pause avec quelques sites ou monuments vus lors de notre périple. 

Le célèbre et curieux Castel del Monte, à l’est de Foggia : 

 

 

 

L’Abbazia Santa Maria di Cerrate, église romane du 12
e
 siècle, à l’Ouest de Lecce : 

 

 



 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



La basilique Santa Maria Maggiore di Siponto, autre vestige du 12
e
 siècle, à l’Est du Gargano : 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



La suite avec quatre taxons toujours enchanteurs, dont deux nouveaux pour nous, lesquels 

motivaient déjà un long parcours vers Lecce (O. candica et O. tardans, trouvés de plus en bonne 

quantité et en pleine floraison). 

O. bombyliflora : 

 

 

 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



O. neglecta :  

 

 



 

 

 

 

 

 



 

O. tardans (dont l’origine hybride depuis O. neglecta est ici évidente) : 

 

 



 

 

 

 

 

 

 

 

 



et O. candica : 

 

 



 

 

 

 

 

 

 

 

 



Et une nouvelle transition  avec quelques autres vues du Gargano. 

Du Monte Sant’ Angelo : 

 

 

 

 

De Vieste (port au Nord de ce massif) : 

 



 

Enfin une base de pêche sur sa côte Est : 

 

 

 

 

 

 

 

 



 

La suite intègre  de nombreux autres Euophrys vus, généralement classés par leurs groupes… 

O. parvimaculata (du groupe d’O. bornmuelleri, comme O. candica vu plus haut) : 

 

 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



O. celiensis (du groupe d’O. fuciflora, comme O. apulica qui suivra ; d’ailleurs deux taxons qui 

cohabitent souvent, ce qui offre des individus difficiles à cerner) : 

 



 

 

 



O. apulica :  

 



 

 

 

 

 

 



O. biscutella (du groupe d’O. argolica, comme O. pollinensis qui suivra : 

 

 



 

 

 

 

 

 



O. pollinensis (taxon assez variable observé dans le Basilicate) : 

 



 

 

 

 

 



O. rodostephane (du groupe d’O. oestrifera) : 

 

 



 

 

 

 

 

 

 



O. archipelagi (du groupe d’O. exaltata, comme O. cilentana et O. classica qui vont suivre) : 

 

 



 

 

 

 

 

 

 



O. cilentana (taxon observé dans le Basilicate) : 

. 

 



 

 

 

 

 

 

 

 



O. classica : 

 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



O. brutia (du groupe d’O. sphegodes) : 

 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



O. incubacea : 

 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



 

 

 

et O. garganica (du groupe d’O. incubacea, parfois considéré comme sous-espèce d’O. passionis) : 

 



 

 

 

 

 

 

 

 



Deux vues du Basilicate, avant d’en finir avec les Euophrys. 

D’abord les Dolomites lucaniennes : 

 

Et la ville de Potenza : 

 

 

 



La suite avec O. sipontensis, splendide taxon du groupe d’O. incubacea, endémique du Gargano:  

 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



Puis les taxons du groupe d’O. bertolonii. 

O. bertoloniformis, autre taxon endémique du Gargano :  

 

 

 



 

 

 

 

 

 

 

 



O. romolini (et son labelle très ensellé):  

 

 



 

 



Et enfin deux taxons du groupe d’O. lunulata. 

O. tarentina : 

 

 



 

 

 

 

 

 



et O. promontorii : 

 

 



 

 

 



Nouveau petit break, avec quelques plantes et animaux rencontrés :  

Crepis rubra : 

 

Carbobrotus acinaformus :  

 



 

 

Iris bicapitata et un lézard local: 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



 

 

La suite concerne d’abord les Serapias. 

S. apulica : 

 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



S. bergonii (un taxon dont la limite avec  S. vomeracea reste parfois difficile ; mais, pour ne pas non 

plus surcharger ce compte-rendu,  je retiens plutôt  ce nom pour cette région géographique) : 

 





 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



S. lingua :  

 

 



S. parviflora (pollinies jaunes): 

 





 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



S. politisii (pollinies vertes):  

 





 

 

 

 



 Et quelques hybrides de ces Serapias (toujours identifiés après observations des callosités). 

S. lingua x S. parviflora : 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



S. apulica x S. bergonii : 

 

 

 



S. apulica x S. lingua : 

 

 

 

 

 



 

Quelques images captées au Nord de Lecce, en bordure de la mer Adriatique pour faire une nouvelle 

coupure :  

 

 



 

 

 

 

 

 

 

 



 

Et retour sur les Orchidées, avec les autres genres observés. 

Dactylorhiza romana (rarement rouge, souvent jaune, mais parfois intermédiaire): 

 

 



 



Himantoglossum robertianum : 

 

 

 



Anacamptis pyramidalis : 

 

Orchis anthropophora : 

 



Orchis italica : 

 

 

 

 

 



Orchis simia : 

 

 

 

 

 

 

 

 



Orchis pauciflora : 

 

 

 

 

 



Orchis quadripunctata :  

 

Anteriorchis fragrans : 

 

 



Palidorchis palustris : 

 

 

 

 

 



Neotinea lactea : 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



Neotinea ustulata : 

 

 



Neotinea maculata : 

 

 



Vermeulenia papilionacea (des formes « rubra » et « grandiflora » furent observées) : 

 



 

 

 

 



Herorchis picta : 

 

Herorchis morio x Vermeulenia papilionacea  : 

 



 

 

 

 



Nouvel intermède pour présenter quelques photos de Lecce, une ville fabuleuse à découvrir : 

 

 



 



 



 

 



 



 

 

 

 

 



 

 

Dernier retour sur les Orchidées, avec les hybrides d’Ophrys observés… 

Un sujet épineux, pour lequel je pense n’avoir conservé que des hybrides certains (mais…) 

O. apulica x O. bombyliflora : 

 

 



 

 

 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



 

O. apulica x O. celiensis : 

 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



O. apulica x O. neglecta : 

 

 



O. bertoloniiformis x O. garganica : 

 

 



O. bertoloniiformis x O. incubacea : 

 

 

 

 

 



O. bertoloniiformis x O. neglecta : 

 

 

 

 

 

 

 

 



O. bertoloniiformis x O. promontorii : 

 

 

 

 

 

 



O. bertoloniiformis x O. sipontensis : 

 

 

 

 

 



O. biscutella x O. neglecta : 

 

 



O. garganica x O. neglecta :  

 

 



 

 



 



 

 



 

 

 

 

 

 

 

 

 



O. garganica x O. romolinii : 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



O. garganica x O. sipontensis : 

 



 

 

 

 

 



O. passionis x O. tarentina : 

 



 

 

 

 

 

 

 

 



O. romolinii x O. terentina : 

 

 

 



 

 

 



 

 

 

 



Pour finir, quelques photos d’une curiosité locale (surtout vers Alberobello, au Nord de Martina 

Franca), les trulli : 

 

 



 

 



 

 

Remarques  

- nom des photos : je ne puis garantir l’exactitude des légendes données aux photos. Non seulement 

de nombreux taxons étaient nouveaux pour nous, mais certains groupes sont assez complexes, et sur 

certaines stations la cohabitation de plusieurs Ophrys ne facilite pas les identifications. 

- destinée de ce PDF : ce travail, comme de nombreux autres déjà réalisés, est d’abord un souvenir 

familial de notre voyage, plus facile et plus agréable à regarder que des montagnes de photos 

gardées en vrac. Mais c’est aussi un reportage que nous souhaitions partager avec vous, d’autant que 

nous ne l’avions pas présenté cette année sur le site Ophrys. 
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